Aperçu du cinéma mexicain.

I. Évènements marquants :

	1896
	· Mexique : premier pays américain à découvrir l’invention des LUMIÈRES.

· Premiers films mexicains.

	années 10 & 20
	· Âge d’or du film muet mexicain entre 1917-1920 : près de 10 films par an.

· Fondation des studios de Azteca Films et du studio Manuel de la BANDERA.

	1930/31
	· Début difficile du cinéma parlant face à une forte concurrence états-unienne, notamment par le cinéma dit « hispano » sorti des studios norteamericanos en langue espagnole.

	années 30
	· Gros essor de la production mexicaine qui devient une industrie importante, notamment avec la Compañia Nacional Productora de Películas. 

· 1930-32 influence de Serguei Mikhailovith EISENSTEIN Que viva México !

· Important appui étatique sous la présidence de Lázaro CÁRDENAS.

	années 40
	· Âge d’or du cinéma parlant : près de 75 films par an ! et Ley de la Industria Cinematográfica !
· 1944-45 : création des studios Churubusco
· La Academia Mexicana de Ciencias y Artes Cinematográfica est fondée le 3 Juillet 1946 
Proposition de prix : les ARIEL (Arieles) de 1946 a 1958.

· Cinéma de plus en plus axé sur les aspects sociaux, ce qu’il va perdre dans la période suivante.

	années 50 & 60
	· Importance des œuvres de Luis BUÑUEL.

· début d’une crise profonde du cinéma mexicain : fin des studios Azteca, Tepeyac, Clasa Films...

· Après les évènements de 1968, développement d’un cinéma constestataire et indépendant.

	Années 70
	· rôle du CUEC fondé en 1963 : Centro Universitario de Estudios Cinematográficos.
· derniers appuis étatiques importants, via Rodolfo ETCHEVARRíA, frère du président.

· 1974 création de la Cineteca Nacional, 1975 fondation du Centro de Capacitacíon Cinematográfica
· Création de l’Instituto Mexicano de Cinematografía et en 1975 des 3 compagnies Conacine.
· En 1971 la Academia de Ciencias y Artes Cinematográficas reprend la pratique des prix (Arieles) interrompus en 1958, cela jusqu’en 1996.

· mais effondrement de la production autochtone...

	années 80
	· Privatisation des structures étatiques cinématographiques :
==> fermeture du distributeur national Péliculas Nacionales (maintien du groupe privé Arte Cinema de México),
==> vente des sales de Compañia Operadora de Teatros et vente des Estudios América.
· Heureusement : création de IMCINE : cet Instituto Méxicano de Cinematografía est appuyé par le CONACULTA - Consejo Nacional para la Cultura y las Artes
- et maintien des studios América et Churubusco

	années 90
et 2000
	· Le cinéma nord américain attire la plupart des acteurs et réalisateurs...

· appui au cinéma de Televicine dès 1994

· chute de la production : 10 films seulement en 1996


II. Principaux films :

	Année
	Réalisateurs
	Titres
	Analyses synthétiques

	1917
	CHAUMET Max

JAMET J./
	La luz, tríptico de la vida moderna
	« Premier long métrage important », italianisant.

	1919
	BANDERA Manuel de la
	Cuauhtémoc
	Sur les résistances indigènes à la conquête hispanique.

	1919
	COSS Joaquín

ROSAS Enrique
	El automóvil gris
	Film culte très célèbre du début du cinéma muet mexicain sur une réelle bande de voleurs de bijoux.

	1931
	NORIEGA Carlos

MORENO Antonio
	Santa
	Premier film sonore mexicain, sans doute à partir du roman de Federico GAMBOA relatant la misère et les drames d’une prostituée : mélodrame type d’un fort courant du ciné mexicain.

	1932
	EISENSTEIN Serguei
	Que Viva México 
	La révolution mexicaine vue par un soviétique.

	1933
	BOYTLER Arcady
	La mujer del puerto
	Film assez réaliste, proche de l’expressionnisme allemand, décrivant la vie difficile d’une prostituée.

	1935
	FUENTES Fernando de
	Vámonos con Pancho VILLA
	Un des meilleurs film autour de l’épopée des troupes de VILLA.

	1936
	FUENTES Fernando de
	Allá en el Rancho Grande
	Sorte de comédie musicale à fort succès international (pour la première fois) autour du folklore « ranchero ».

	1940
	URUETA Chano
	Los de abajo/Ceux d’en-bas
	D’après le célèbre livre de Mariano AZUELA de 1915 sur les révolutionnaires des campagnes dans l’armée villiste.

	1944
	FERNÁNDEZ Emilio
= El indio
	María CANDELARIA
	Drame célèbre sur le courage d’une jeune femme (Dolores del Río) résistant aux persécutions injustes qu’elle subit.

	1947
	RODRÍGUEZ Ismael
	Nosostros los pobres/Nous, les pauvres
	Un charpentier et ses proches résistent contre la pauvreté et l’injustice grâce à la solidarité du voisinage : cine arrabal

	1948
	GALINDO Alejandro
	Esquina Bajan... !
	Comédie urbaine sur les déboires syndicaux et amoureux d’un chauffeur.

	1950
	BUÑUEL Luis
	Los olvidados
	Premier grand succès mexicain et international de BUÑUEL, dans la lignée du néo-réalisme : drame social très réaliste sur les bandes de jeunes marginaux et délinquants.

	1951
	RODRÍGUEZ Ismael
	Mátenme por que me muero !
	Comédie provocatrice décrivant les manoeuvres pour s’approprier indûment de l‘argent gagné à la loterie.

	1951
	RODRÍGUEZ Ismael
	ATM. A toda máquina
	Comédie sur les aventures et sur l’amitié de 2 motards.

	1952
	BUÑUEL Luis
	Tourments
	Des couples se brisent et se forment, une femme en changeant d’homme tombe dans le drame de la jalousie et des « tourments ».

	1953
	GALINDO Alejandro
	Espaldas mojadas
	Film sur les « dos mouillés » (wet backs qui traversent le fleuve) ou chicanos, entre clandestinité, exploitation et échec des migrations et de l’intégration au-delà du Rio Grande.

	1954
	ALAZRAKI Beníto
	Raíces/Racines
	Travail en 4 parties par une équipe du cinéma indépendant à partir de contes indigènes. Primé à Cannes (Critique Internationale).

	1955
	BUÑUEL Luis
	Ensayo de un crimen
	Drame psychologique relatant l’histoire de la criminalité imaginaire d’Archibald de la Cruz : voyage dans l’inconscient et les frustrations.

	1958
	BUÑUEL Luis
	Nazarin
	Drame sur l’opposition entre le curé Nazarin au début du XX° et son engagement en faveur des pauvres, et une société qui ne connaît plus la charité chrétienne qu’elle proclame pourtant hypocritement.

	1958
	RODRÍGUEZ Ismael
	La cucaracha
	Péripéties révolutionnaires entre villistes et carrancistes : importance des femmes soldats incarnées par la capitaine Cucaracha.

	1962
	BUÑUEL Luis
	El ángel exterminador
	Des bourgeois cloîtrés malgré eux abandonnent vite leurs hypocrites conventions sociales et dévoilent leur vraie nature : allégorie sur la fausseté des valeurs du monde bourgeois.

	1962
	ALCORIZA Luis
	Tiburoneros/Pêcheurs de requins
	Un capitaine abandonne sa vie urbaine et familiale pour s’installer sur la côte du Tabasco pour pêcher les requins et vivre une romance avec la jeune Manela. Tourné par un proche de BUÑUEL.

	1965
	BUÑUEL Luis
	Simón del desierto
	Simon, un anachorète stylite, tenté par le diable, passe du désert à un cabaret new-yorkais. Fable fréquent chez BUÑUEL sur l’opposition entre le vernis moralisateur chrétien et la vraie vie.

	1965
	RIPSTEIN Arturo
	Tiempo de morir
	Drame du retour au village et à une vie paisible d’un assassin après ses 18 ans de prison. Mais c’est illusoire face à la soif de vengeance des descendants de celui qu’il a autrefois assassiné. Film inspiré d’une oeuvre de Gabriel GARCÍA MÁRQUEZ.

	1968
	Collectif - CUEC
	El grito
	Hommage au cri-symbole de l’indépendance du début du XIX°. Film documentaire de 8 heures tourné par les étudiants du CUEC sur les évènements qu’ils vivent en 1968.

	1970
	CAZALS Felipe
	Emiliano ZAPATA
	Sur le grand caudillo mythique du Morelos.

	1970
	LEDUC Paul
	Red México Insurgente
	Film du cinéma indépendant sur la période révolutionnaire et reprenant l’oeuvre de l’éats-unien John REED, qui décrit ses passages dans le camp villiste en 1913.

	1976
	TREVIÑO Jesús
	Raíces de sangre
	Coproduction Mexique/E.U., sur un avocat chicano qui revient aider son village mexicain natal, sur la frontière, dans sa lutte contre une entreprise textile (une maquiladora) en cherchant à unir ouvriers chicanos et mejicanos.

	1977
	LEDUC Paul
	Etnocidio : notas sobre el mezquital
	Sous-titre : Notas Sobre El Mezquital. Le drame des indigènes (ici les Otomi de l’État d’Hidalgo) qui subissent acculturation et émigration obligatoire poussés par la misère.

	1980
	ARAU Alfonso
	Mojado Power
	Un « dos mouillé » tente d’organiser les clandestins aux ÉU et fonde l’organisation Mojado power ! Vision réaliste abordée avec un grand sens de la fête et de l’ironie.

	1983
	LEDUC Paul
	Frida, naturaleza viva
	Depuis son lit de mort, la peintre Frida KAHLO évoque sa vie et ses aventures. Film superbe pourtant peu distribué.

	1989
	FONS Jorge
	Rojo amanecer
	Drame politique décrivant les péripéties d’une famille de la classe moyenne à México DF pendant la violente répression du 02/10/1968 à Tlatelolco

	1990
	ECHEVARRIÁ Nicolas
	Cabeza de Vaca
	Alvar Nunez CABEZA DE VACA, trésorier de Charles Quint et colonisateur, s’intègre progressivement à la culture amérindienne dans un périple mouvementé entre Louisiane et Sinaloa au XVI°.

	1991
	NOVARO María
	Danzón
	Comédie dramatique autour de l’amour de la danse d’origine haïtienne. Le couple de danseur est brutalement séparé.

	1992
	ARAU Alfonso
	Como agua para chocolate/Les épices de la passion
	Superbe parallèle entre les sentiments et l’art culinaire dans le Nord mexicain : gros succès international et mexicain. Les épices pimentent la vie et la cuisine !

	1994
	NOVARO María
	El jardín del Eden
	Film dramatique sur le problème des candidats à l’immigration, wet-backs ou chicanos, vers Tijuana et son mur de 20 km.

	1995
	GRUENER David
	Sobrenatural
	Premier « thriller » mexicain ?

	1999
	ESTRADA Luis
	La ley de Herodes
	Dénonciation avec beaucoup d’humour noir de la corruption dans les pouvoirs municipaux dans un régime de parti unique. Film symbolique, dénonçant sans ambiguité le PRI alors qu’il est en train de passer la main.

	2000
	GONZÁLEZ IÑÁRRITU Alejandro
	Amores perros/Amours chiennes
	Vision noire sur les bandes urbaines et leurs rapports violents, sur la dégradation des sentiments, et sur les désillusions d’un ancien guérillero. Superbe scénario fait de multiples fois par Guillermo ARRIAGA. Film brutal sur la mégalopole mexicaine.

	2000
	RIPSTEIN Arturo
	Así es la vida/C’est la vie
	Adaptation assez ironique de la tragédie grecque Médée. Premier film en caméra numérique en Amérique Latine. Une femme abandonnée utilise ses enfants pour se venger.

	2001
	CUARÓN Alfonso
	Y tu mamá también
	Road movie assez érotique entre une jeune femme et deux petits malfrats de la jeunesse dorée de Mexico. Découverte du Mexique des plages non touristiques.

	2002
	GONZÁLEZ IÑÁRRITU Alejandro
	21 grammes
	Film assez noir autour de la vie et de la mort.

	2003
	CARRERA Carlos
	Le crime du père Amaro
	Film anti-ecclésiastique autour du personnage du beau et jeune curé Amaro, à partir du roman portugais d’Eça de QUEIROS (1845-1900)


iii. Glossaire et sources : 

1. quelques définitions des types principaux du cinéma mexicain:

· Cabrito western = cine de la frontera = cine fronterizo : cinéma plutôt nordiste, de la frontière actuelle utilisant les codes du western.

· Cine comercial = cinéma commercial, visant le grand public, sans forcément de soucis esthétiques ou sociaux.

· Cine de arrabal : le mirage urbain et la vie de la capitale vue par les provinciaux.

· Cine de ficción = cinéma de fiction.

· Cine de ficheras = cinéma centré sur les femmes de cabaret, de spectacle, de vie marginale et souvent assez dénudées.

· Cine de luchadores = cine de máscara = cinéma spectacle sur la lutte libre, très important au Mexique, aux lutteurs souvent masqués.

· Cine de rumberas = film centré sur la vie urbaine des quartiers pauvres surtout de México DF ; mélodrames sociaux souvent.

· Cine hispano = cinéma de parler hispanique tourné aux EU surtout entre 1928 et 1939.

· Cine independiente = cinéma indépendant, souvent d’art et d’essai ou sur des positions sociales et politiques bien marquées.

· Cine ranchero = cinéma sur le folklore des cavaliers, des possesseurs de ranchs, souvent apolitique, centré sur des relations amoureuses et le calme de la vie villageoise. La comédie ranchera se veut soporifique et conciliante par rapport aux conflits issus de la révolution.
· Cine silente = cine mudo = cinéma muet.

· Cine sonoro = cinéma parlant.

· Melodrama = mélodrame.

· Seriales = series = films de séries.

3. quelques références sur le net : entre autres, deux sites très riches :

· http://www.azteca-films.com/historia/ analysé le 08/03/2001
· http://www.mty.itesm.mx/dcic/carreras/lcc/cine_mex analysé le 13/03/2001
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